Apolog.
cap. 6.

¥ Par 'au-
teur d’au-
tres énig-~
mes de ce
genre. 15,
Avril 1730,
P- 634.

1o Journal kip. & lice.

» que Pauteur du libelle périodique dont il
s> Sagit eft i malhcureux, quon n’entend
» Jamuis citer aucun de fiss traitsy humilia-
ss tion la plus grande quun éerivain fatyri-
s Hque puiffe recevoir, puifqu’elle fuppofe
»» €0 lui la plus grande ineptie dans le genre
sy @écrire le plus facile de tous ,,.

A ces portruits divers, tracés par des mains
non fufpftes, je ne puis qu’ajouter ces mots
de Terwithien @ Tali dedicatore damnationis
noftre etiam glorianar.

Le Fiacre el le miot de la derniere
Enigme.

V Agabonde , amoureufe avec un air doncer
Loerl fin, de Pindufiric avec un bon caquer,
Sans honte | cher lelieur , j’habite avec des lom-
mes ;
On peut pafler cela dans le tems ok nous fom-
mes.
Je vole encor pour vivre , &e pour cette raifun
Jlentre furtivément dans plus d’une maifin.
La police connoit au moins mes amourartes
La nuit par la fenére elle entend mes fleurectes :
Pourtant elle me [ouffre; on dit que c'eff un
bien:
Le vol en attendant produit mon enretien.
Neanmoins quelquefois mon voifin me tracafle §
Le bruit de mes amours eff caufe gu’on me chafe
Four en cacher le fruif y oui , ce fruit qui m'eft
cher,
Je Penterre yivane , mais , leiGeur , c'eft en Lair¥.

NOUVELLES



